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MODÈLE ADAPTABLE ET TRANSFÉRABLE 

 
 
 

Réaliser un masque géant à porter comme composante scénographique dans une 
création collective émergente À Masques ouverts, et : 
 
 offrir aux enseignants et aux élèves des modèles et des outils exploitables dans leurs 

cours d’arts, d’histoire ou de sciences sociales ;   
 analyser des faits et des idées reliés à l’histoire, à la sociologie et aux arts autochtones ; 

 placer l’élève dans une situation de prise de risques créatifs, tout en célébrant des 
succès ;  

 mettre en valeur des techniques de scénographie intégrant le numérique avec des 
moyens simples et disponibles dans les écoles ; 

 créer et diffuser des ressources dont liste ci-dessous, sur le site de l’AFÉAO : 
  

• COMPOSITION_MUSIQUE_DE_SCENE_A_MASQUES_OUVERTS 
• ANIMATION_2D_3D _MAPPING_VIDEO _A_MASQUES_OUVERTS  
• MASQUES GEANTS _SCULPTURE_A_MASQUES_OUVERTS 
• LE CHŒUR _EN_THEATRE_A_MASQUES_OUVERTS 
• MISE_EN_SCENE_ SCENOGRAPHIE_A_MASQUES_0UVERTS 
• A_MASQUES_OUVERTS_VIDEO_CREATION_COLLECTIVE_EXPERIMENTALE 

https://www.youtube.com/watch?v=LVEm_J1HP6M 

 
  
 

https://www.youtube.com/watch?v=LVEm_J1HP6M


RESSOURCES ET CURRICULUMS   
 

 Le curriculum de l’Ontario,  

 9e et 10e année, Éducation artistique , 2010 (révisé) : Arts médiatiques, Arts visuels, Théâtre 
http://www.edu.gov.on.ca/fre/curriculum/secondary/arts910curr2010Fr.pdf 

 11e et 12e année, Éducation artistique, 2010  (révisé) 

http://www.edu.gov.on.ca/fre/curriculum/secondary/arts1112curr2010Fr.pdf 

 9e et 10e année, Études autochtones, 1999  
www.edu.gov.on.ca/fre/curriculum/secondary/nativestudies910curr.pdf 

 11e et 12e année, Études autochtones, 1999 
www.edu.gov.on.ca/fre/curriculum/secondary/nativestudies1112curr.pdf 

 

 Les influences de la culture autochtone 

 La légende huronne : Kitchekewana  

 L’univers artistique de Norval  Morrisseau 

 

 L’appui d’artistes dans la démarche de création :  

 Benoît Côté, musicien, compositeur ;   

 Miriam Cusson, metteure en scène, enseignante à l’Université Laurentienne ; 

 Benoît Garant, artiste, enseignant en animation 2D et 3D, au Collège Boréal ; 

 Joseph Muscat, artiste visuel. 
 
 Site de L’AFÉAO et chacun des onglets : arts intégrés, arts médiatiques, arts visuels, danse, musique et 

théâtre 

 Pleins feux sur le théâtre – La mise en scène – AFÉAO, 2014 :  

    Déroulement : Activité 3, Atelier de mise en scène — diriger les artistes de la scène 
http://www.afeao.ca/afeaoDoc/MISE_EN_SCENE_DEROULEMENT.pdf 

 Fiches de travail destinées à l’élève – Exercice 5 : Direction du jeu des comédiennes et des comédiens et 

Exercice 6 : Retour sur l’activité (approche, style de gestion) 
http://www.afeao.ca/afeaoDoc/Fiche5_ATELIER_DE_MISE_EN_SCENE.pdf 
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ATTENTES ET CONTENUS D’APPRENTISSAGE EN THÉÂTRE 

 PROCESSUS DE CRÉATION 
A1.3 réaliser un ensemble d’expérimentations qui : 

• font appel à la métaphore personnelle et au risque créatif dans le travail d’écriture dramatique et de mise 

en scène ; 

• approfondissent des habiletés techniques dans : 

– le travail d’interprétation (p. ex., travail de table [décorticage du texte : propos ou intention du 

dramaturge] ; technique [distanciation brechtienne : rompre l’effet de catharsis, intégrer des aspects de 

surprise], mise en lecture [clarté de la voix, nuances dans les émotions]) ; 

– le travail d’écriture dramatique (p. ex., didascalies, indications scéniques) ; 

– le travail de mise en scène (p. ex., précision de la motivation). 

 
A1.4 réaliser – en incorporant les choix de l’expérimentation – un travail théâtral en vue de répétitions afin 

d’améliorer sa présentation, ce qui veut dire de… 

–  suivre une interprétation qui véhicule une expression émotive et gestuelle ; 

– établir une mise en scène qui orchestre la mise en place des comédiens et l’organisation des éléments ; 

– valoriser une écriture scénique qui enrichit l’écriture dramatique (p. ex., placement et déplacement, 

intégration de la technologie) ; 

– respecter le style de la pièce tout en exprimant sa créativité. 

 
ÉLÉMENTS ET PRINCIPES  
A2.2 choisir les éléments (p. ex., espace, temps), les principes (p. ex., chaos, harmonie) pour appuyer le 

propos ou l’intention et le contexte choisis.  

A3.3 utiliser différentes techniques de mise en scène pour augmenter la valeur expressive du texte (p. ex., 

intégration du comédien dans le public, jumelage du chant et de la danse). 

  



CURRICULUM DES ÉTUDES AUTOCHTONES 9E ANNÉE 
ET LIENS AVEC LES ARTS 

Arts médiatiques  Arts visuels Musique Théâtre 

Attentes 

• démontrer une compréhension des 

rapports entre les peuples 

autochtones, leur milieu et leurs 

créations artistiques. 

• indiquer comment l’apparition de 

formes artistiques nouvelles 

permet aux autochtones de se 

réapproprier leur culture, de la 

soutenir, et de la faire revivre. 

• indiquer comment l’expression 
artistique reflète les divers aspects 
de la société autochtone. 

• démontrer comment l’art 
autochtone soutient la culture. 

• indiquer comment l’apparition de 
formes artistiques nouvelles 
permet aux autochtones de se 
réapproprier leur culture, de la 
soutenir, et de la faire revivre. 

• indiquer comment l’expression 

artistique reflète les divers aspects 

de la société autochtone. 

 

• indiquer comment l’expression 
artistique reflète les divers aspects 
de la société autochtone. 

• indiquer comment l’apparition de 
formes artistiques nouvelles 
permet aux autochtones de se 
réapproprier leur culture, de la 
soutenir, et de la faire revivre. 

 

Contenus d’apprentissage 

• créer des formes artistiques 
multimédias pour illustrer les 
divers rapports qui s’établissent 
avec le milieu naturel. 

• utiliser une expression artistique 
autochtone multimédia pour 
représenter l’identité personnelle. 

• décrire des images représentant 
diverses cultures autochtones. 

• expliquer comment le milieu 
naturel influe sur le 
développement des formes 
artistiques.  

• reconnaître des objets qui illustrent 
les rapports particuliers existant 
entre les peuples autochtones et le 
milieu, notamment au niveau des 
individus. 

• expliquer comment chez les 
autochtones les formes 
traditionnelles d’expression ont 
influencé les motifs de l’art 
moderne. 

• décrire les techniques et les 
moyens utilisés par certains artistes 
pour créer une œuvre. 

• expliquer ce que des artistes ou 
artisans autochtones ont tenté 
d’exprimer dans leurs œuvres. 

• exprimer son appréciation de la 
diversité de la création artistique 
autochtone. 

• décrire comment l’expression 
artistique illustre les rapports entre 
les peuples autochtones et 
l’individu, la famille, la collectivité 
(notamment le rôle de la femme), 
la nation, le Canada et le milieu 
naturel. 

• décrire comment les formes 
artistiques représentent les 
coutumes, la vision du monde, la 
spiritualité, les traditions, les 
croyances et la souveraineté. 

• expliquer comment les formes 
artistiques présentent des images 
stéréotypées. 

 



CURRICULUM DES ÉTUDES AUTOCHTONES  

11E ANNÉE ET LIENS AVEC LES ARTS 

Arts médiatiques  Arts visuels Musique Théâtre 

Attentes 

• analyser les images se rapportant à 

l’identité dans les œuvres 

médiatiques. 

• montrer comment les écrivains 
autochtones se servent de divers 
rapports pour promouvoir la vision 
d’une communauté autochtone. 

• montrer comment les écrivains 
autochtones se servent de divers 
rapports pour promouvoir la vision 
d’une communauté autochtone. 

• montrer comment différents styles 
et genres sont utilisés pour 
exprimer l’identité dans les œuvres 
littéraires autochtones. 

Contenus d’apprentissage 

• décrire comment les œuvres 
médiatiques autochtones expriment 
une vision du monde caractéristique 
de l’identité autochtone. 

• analyser les images utilisées dans 
les œuvres d’auteurs autochtones 
pour dépeindre les rapports 
caractéristiques de la vision 
autochtone du monde. 

• analyser les images utilisées dans 
les œuvres d’auteurs autochtones 
pour dépeindre les rapports 
caractéristiques de la vision 
autochtone du monde. 

• expliquer divers rapports dépeints 
dans les œuvres d’écrivains 
autochtones (p. ex., au sein de la 
famille ou de la communauté ; au 
sein du règne végétal ou animal et 
du monde des esprits). 

• comparer la symbolique des contes 
sur la création du monde de 
plusieurs communautés 
autochtones (p. ex., la création 
d’histoire de plusieurs 
communautés autochtones comme 
la Femme du ciel de la tradition 
iroquoienne ; le conte du Corbeau 
des Autochtones de la côte ouest). 



NOTIONS DE SCÉNOGRAPHIE 



RESSOURCES À CONSULTER SUR LE SITE DU CENTRE NATIONAL DES ARTS 

     
1- Qu’est-ce que la scénographie? Par Michael Eagan 

Le terme « scénographie » recouvre tous les éléments qui contribuent à établir l’atmosphère et le climat d’une 

production théâtrale : les éclairages, le son, le décor et les costumes. 

La « scénographie » a évolué à partir de ses racines historiques dans l’antiquité classique et de ses liens avec 

les architectes de la Renaissance grâce, en grande partie, à l’activité théâtrale en Europe de l’Est au 

vingtième siècle…   
http://www.artsalive.ca/collections/imaginedspaces/index.php/fr/learn-about/scenography 

 2- Le concepteur scénographe, par Janet Irwin.  

Le concepteur scénographe (ou concepteur du décor) a pour tâche de créer le meilleur décor ou espace 

scénique possible pour une production donnée, servant à la fois l’interprétation de l’auteur… 

http://www.artsalive.ca/collections/imaginedspaces/index.php/fr/learn-about/thedesigner 

 
3- Une maquette, maints usages, par Rae Ackerman.  
La maquette revêt des sens bien distincts pour différentes personnes… 
http://www.artsalive.ca/collections/imaginedspaces/index.php/fr/learn-about/whousesmaquettes 

4- La conception de décors : une histoire de changement et d’innovation, par Janet Irwin. 
Partis du concept du théâtre grec  existant pendant plusieurs siècles, se transposant ensuite 
dans les rues des grandes villes, dans les églises, sur des chariots ambulants… 
http://www.artsalive.ca/collections/imaginedspaces/index.php/fr/learn-about/historyandinnovation 
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COMPOSANTES ET NOTIONS DE SCÉNOGRAPHIE 

La conception de décor efficace 

Puisque le décor est généralement la première chose que voit l’auditoire d’une production théâtrale, sa 

fonction est de véhiculer l’information qui doit servir de point de départ à l’histoire. Il ne doit pas viser à 

raconter l’histoire à l’avance ni à anticiper la fin de la pièce… 
http://www.artsalive.ca/collections/imaginedspaces/index.php/fr/learn-about/effectivesetdesign 

 

Les éléments et les principes de la conception 

Comprendre les éléments et principes de la conception vous donnera le vocabulaire et l’entendement 

requis pour bien évaluer l’efficacité, les qualités esthétiques ou la force d’attraction de la conception 

d’une affiche donnée… 
http://www.artsalive.ca/collections/imaginedspaces/index.php/fr/learn-about/elementsandprinciples 

 

Modes de représentation sur scène, par Kathleen Irwin. Quand nous assistons à une représentation sur 

scène, comment comprenons-nous ce que nous voyons? C’est une question importante, car elle est au 

cœur de l’acte de la représentation : l’action d’évoquer quelqu’un ou quelque chose sur scène… 
http://www.artsalive.ca/collections/imaginedspaces/index.php/fr/learn-about/modes-of-representation 

 

La fabrication et la conception d’accessoires. Un entretien avec Victor Elliott, chef accessoiriste du CNA, et 

les accessoiristes Paul Whitbread et Vicki Veenstra. Par Janet Irwin. Situé tout au fond des coulisses, en bas 

d’une volée de marches, derrière des portes closes et au bout de plusieurs couloirs, l’atelier des accessoires 

est un lieu dans lequel, une fois qu’on est enfin parvenu à le trouver, il y a tant à voir qu’on ne sait où poser 

le regard… http://www.artsalive.ca/collections/imaginedspaces/index.php/fr/learn-about/props 

 

La peinture scénique avec Karen Phillips-Curran, par Janet Irwin. Je rencontre Karen au moment où elle 

s’affaire dans l’atelier des décors du Centre national des Arts (CNA). Elle travaille à une immense pièce qui 

lui a été commandée pour recouvrir un mur extérieur du CNA, dans le cadre d’un hommage 

commémoratif à Oscar Peterson en cours de production… 
http://www.artsalive.ca/collections/imaginedspaces/index.php/fr/learn-about/scenicpainting 
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PROPOSITION DE CRÉATION 

Pour répondre au titre À masques ouverts, mettre en scène une création 
collective expérimentale en lien avec les ressources explorées : Légende de 
Kitchekewana et univers artistique de Norval Morrisseau.  La mise en scène 
tient compte de composantes scénographiques créées en musique, en théâtre, 
en animation 2D-3d et en sculpture.   

 
 



EXPLORATION 
Artistes et créations scénographiques 

Sources d’influence :  
Légende de Huronie : Kitchekewana et univers artistique de Norval Morrisseau 

Choix scéniques  

Espace scénique 

Pour aller plus loin  



ARTISTES ET CRÉATIONS SCÉNOGRAPHIQUES 
Benoît Côté, auteur-compositeur 

 Benoit Côté est compositeur et interprète : il 
joue de la batterie, son instrument principal, et 
du piano.  

 ll reçoit son prix, une maîtrise, en composition, 
du Conservatoire de musique de Montréal, en 

2005 et un doctorat en musique de l’Université 
de Montréal, en 2013.  

 Artiste polyvalent, Benoit Coté compose des 
musiques pour le théâtre, la danse et la 
publicité. De plus, il reçoit des commandes 
d’œuvres de l’ECM+ (Edition of Contemporary 

Music), de Codes d’accès, de New Music 
Concerts de Toronto, de l’Orchestre 
Symphonique de Longueuil. La pièce 
musicothéâtrale La Fugue, de la Société de 
musique contemporaine du Québec, 
présentée plus d’une centaine de fois au 

Québec et à l’étranger, reçoit le Prix Opus – 
meilleure production jeunesse 2010.  

 

Crédit photo : Colette Dromaguet 

Consulter le processus de création 

COMPOSITION_MUSICALE_A_MASQUES_OUVERTS 



Miriam Cusson, créatrice culturelle, comédienne, 

auteure, metteure en scène, historienne. 

Visionnaire pour la scène culturelle au Canada, Miriam Cusson, née à 

Sudbury, a poursuivi ses études de maîtrise en théâtre à l’Université 

d’Ottawa.  

Diplômée de l’Université Laurentienne en Histoire canadienne (2001) et en 

Arts d’expression (2003), Miriam a joué son premier rôle au théâtre en 2001. 

Le rôle de Judith dans Violette sur la terre de Carole Fréchette, l’a amenée 

en tournée partout en Ontario, au Québec et jusque dans le Nord de la 

France. 

 

En 2003-04, elle a été artiste en résidence au Théâtre du Nouvel-Ontario à 

Sudbury, où, tour à tour, elle a relevé les défis et les plaisirs de metteure en 

scène, comédienne, auteure, costumière et régisseure. 

 

En 2004, elle a cofondé le Collectif FFF, un regroupement de jeunes artistes 

francophones à Sudbury. Elle y a coécrit, interprété et assumé la mise en 

scène de plusieurs créations du collectif dont Et après et Tranquillité. 

 

En 2005, elle a signé la direction artistique du spectacle Sudbury Blues lors 

du 11e Festival international de la littérature à Montréal — spectacle qui a 

été chaleureusement salué par la critique. 

 

De 2006 à 2010, Miriam a assumé la direction générale et artistique du 

Salon du livre du Grand Sudbury (SLGS). Au Salon, elle a créé 6 spectacles 

littéraires, dont l’émouvant Parcours littéraire et Un pays qui pousse dans le 

Nord. 

 

Poursuivre en consultant le lien: 

https://femmesdelaroute11.wordpress.com/2013/08/30/miriam-cusson/ 

 

Photo : Kemal Kurch, avec 
l’autorisation de Miriam 
Cusson 

Consulter le processus de création  

LE_CHŒUR_A_MASQUES_OUVERTS 
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Benoît Garant, animation 2D ET 3D 

Depuis 16 ans, je suis professeur des programmes d’Animation 2D et 3D et Beaux-arts et 

portfolio, au Collège Boréal, à Sudbury, Ontario. Je suis également un artiste depuis plus de 

30 ans : j’ai fait de la peinture, de la sculpture, de la gravure, des arts numériques et 

maintenant, de l’animation 2D et 3D. 

  

Cours enseignés : 

- Effets spéciaux numériques ;  

- Jeux vidéo 2D et 3D ; 

- Beaux-arts et portfolio – cours de base d’un an ; 

- Montage numérique, animation et modélisation 3D, etc. 

  

Mon inspiration vient des effets spéciaux retrouvés au cinéma et dans les jeux vidéo. Au fil 

des ans, j’ai développé des habiletés en animation et illustration pour compléter une 

formation en arts visuels. J’ai également suivi une formation en Animation 3D pour le cinéma 

et la télévision. 

Je suis réalisateur de courts métrages et gagnant de plusieurs prix.   

Consulter le processus de création  

IMAGES_ANIMÉES_2D_3D_VIDEOMAPPING

_A_MASQUES_OUVERTS 



 

PRODUCTION DE L’ARTISTE Joseph Muscat 
 

L’univers visuel de Joseph Muscat ne se limite pas à un style ou à une 

forme singulière d’expression. Il préfère satisfaire sa curiosité intellectuelle 

et créative en utilisant différents médiums et techniques; ça peut être la 

peinture, la photographie ou des objets variés. Il expérimente en continu. 

Son œuvre est toujours réfléchie, anecdotique et souvent symbolique.  
 

« Je travaille dans divers médias — surtout la peinture, le dessin, les constructions 3D, la 

photographie et les techniques mixtes. 

Mon état d’esprit vers le dessin est spontané et automatique et souvent exécuté en 

peinture, avec mes doigts, des pinceaux et divers outils comme avec un x-acto. J’aime 

l’exploration, créer des traces, des marques et des taches avec la peinture acrylique. Je 

dessine quand je coupe et je déchire le papier goudronné que je forme dans des 

collages organiques et des peintures en acrylique. Pour moi, le défi du processus créatif 

c’est l’exploration et l’expérimentation. C’est vraiment excitant de flâner dans la sphère 

de l’inconnu. » 

 

 
 

 

SON APPROCHE DANS L’ACTIVITÉ  
… encourager les étudiants à expérimenter avec divers médias comme le fusain, les pastels, 
le conté, le crayon à mine, les crayons de couleur et l’encre de Chine. 
 Approcher le dessin sans aucune planification comme le gribouillage que l’on fait 
spontanément quand on parle au téléphone par exemple. Chercher des motifs qui se 

répètent et se présentent dans le gribouillage pour développer une narration basée sur ces 
images. 

Consulter le processus de création 

MASQUES_GÉANTS_SCULPTURE_A_MASQUES_OUVERTS 



SOURCES D’INFLUENCE 
Légende de Huronie : Kitchekewana  

Trois ou quatre cents ans avant l’arrivée des jésuites en Huronie, il y avait un homme 

Ouendat (Huron) d’une grandeur étonnante et d’une force vertigineuse appelé 

Kitchekewana. Il parcourait les bois, les champs de blé d’Inde et semait le ravage 

dans les petits villages de cette Première Nation.         

Un bon jour, il rencontra une belle Ouendate (Huronne). Il la trouva tellement belle 

qu’il voulut l’enlever pour en faire sa femme. Il eut beau la traîner avec lui dans son 

sillage, elle ne voulait pas y demeurer. Si bien qu’elle déserta pour revenir dans la 

Huronie. 

Quand Kitchekewana  s’aperçut qu’elle vivait dans notre région, il vint la rejoindre en 

vue de la ramener avec lui. C’est alors que la guerre éclata entre les Hurons et 

Kitchekewana. 

Un bon jour, il fut pris d’une rage épouvantable. Il se jeta dans la baie Georgienne en 

hurlant, et, de sa main droite, il ramassa une poignée de terre. Dans sa rage, il pivota 

sur lui-même et lança la terre dans la baie. Aussitôt apparurent l’Île aux Chrétiens, l’Île 

Travers et l’Île au Géant. Au même moment se creusèrent les baies de Nottawasaga, 

du Tonnerre, de Penetanguishene, de Midland et de Sturgeon, sur les rives desquelles 

sont situés Port-McNicoll et Victoria Harbor. 

Et sa rage n’en fut pas assouvie pour si peu. Il se lança à la nage dans la baie, 

s’étendit sur l’Ile Travers et y mourut de rage. C’est pourquoi aujourd’hui, on voit, sur 

cette île, la forme d’un tombeau. C’est là l’origine du vocable anglais « Giant’s 

Tomb ». 

 



Univers artistique de Norval Morrisseau 

Crédit photographique, Colette Dromaguet, avec l’autorisation du Musée canadien de l’histoire, de Gatineau.  

Norval Morrisseau: Jean-Baptiste Henry Norman est aussi appelé Copper 

Thunderbird. Son père est métis et sa mère, ojibwée. 1932-2007. 



CHOIX SCÉNIQUES 
Travail de synchronisme avec la technique  

 
1. Collaboration avec les concepteurs pour conjuguer les éléments 
scénographiques au travail des comédiennes et des comédiens (p. ex., 

projection d’images, éclairage, capsules). Consulter les ressources disponibles 

qui ont été développées dans chacun des documents : 
• COMPOSITION_MUSICALE_A_MASQUES_OUVERTS 
• IMAGES_ANIMÉES _2D_3D _VIDÉO MAPPING_A_MASQUES_OUVERTS  
• MASQUES GÉANTS _SCULPTURE_A_MASQUES_OUVERTS 
• LE CHŒUR _A_MASQUES_OUVERTS  

 

 2. Choix et agencement des séquences pour les images à projeter (images 
2D et 3D, vidéo mapping :  
VIDÉO https://www.youtube.com/watch?v=LVEm_J1HP6M 

Par exemple :  
 lune qui tourne dans un ciel de nuit ; 
 forêt de conifères à l’horizon, nuages, longue maison ; 
 création de l’île – eau, main du géant, ramasse des roches qui sont lancées (en 

mouvement), île qui émerge. 
 

3. Cues sonores (p. ex., début d’une capsule sonore, crescendo d’un 
chant) ; 

 

4. Cues visuels (p. ex., changements d’éclairage, durée des projections 
d’images). 

 

https://www.youtube.com/watch?v=LVEm_J1HP6M


Explication des choix scéniques 
 

Partage de la vision artistique  

1— choix et justification par rapport aux sujets représentés, en fonction de ces 

aspects :  

 Notre vision artistique est-elle une représentation moins stéréotypée des autochtones, en 

mettant l’accent sur la nature des relations humaines plutôt que sur la violence ?  

 Les passages de la légende choisis ont-ils un intérêt dramaturgique de ce que l’on veut 

raconter : importance relative des éléments narratifs et priorité aux parties plus significatives 

du récit ?  

 Pourrons-nous soutenir l’intérêt des spectateurs parce que nous avons priorisé des scènes 

dynamiques où l’action prime ?  

 Pensez-vous que les images projetées suffiront à évoquer des parties du récit plutôt que de 

tout représenter ?   



2— Décisions en fonction de la valeur esthétique du langage théâtral :  

 
 Donne ton avis sur les choix de forme de représentation pour les 

personnages (p. ex., plusieurs comédiennes et comédiens formant 

ensemble le corps d’un personnage : chœur) ; 

 

 Étais-tu d’accord avec le choix des 2 masques qui seront utilisés dans la 

courte production ? Sinon, lesquels aurais-tu choisis ? Quels 

changements se seraient alors imposés ?  

 

 Porte un jugement sur les mouvements chorégraphiés à l’unisson ; 

 

 Que penses-tu de la variété de la durée, de la vitesse et de l’amplitude 

des mouvements ? 

 

 L’absence de paroles au profit du langage corporel (mime) et de 

capsules sonores de musique est-elle un bon choix de mise en scène ?    



Apport des éléments scénographiques  

à la mise en scène 

 

 

 
 Les créations en arts médiatiques, en arts visuels et en musique : refléter une 

vision artistique qui s’harmonise avec le thème (tradition et situation 

contemporaine de la culture autochtone et de ses valeurs) ; 

 

 Projections visuelles et capsules sonores : créer un univers où sont 
représentés le temps, les lieux et l’atmosphère ; 

 

 Vision artistique épurée et minimaliste (p. ex., nombre restreint d’images, 
utilisation de silences) : permettre la respiration entre les idées. 

 

 

 



ESPACE SCÉNIQUE  
 
Mise en valeur de l’espace de jeu 

 Avec un de tes camarades, circulez dans l’espace scénique et variez 

les points de vue. Prenez des notes, des photos, ou esquissez quelques 

dessins commentés. Suivez les critères énoncés ci-dessous :  

 
1— exploration de l’espace physique pour en assurer l’utilisation optimale :  

 
 options pour entrées et sorties de scènes ; 
 trajectoires pour les déplacements des comédiennes et comédiens ; 

 visibilité pour le public ;  
 sécurité (p. ex., limites de la scène, niveaux ou plateaux). 

 

2— ajustements mineurs aux éléments de décor pour en faire un usage 

efficace : 

 
 équilibre du plateau ; 
 visibilité optimale, élimination d’obstructions à la vue ;  
 démarcation au sol du meilleur emplacement pour les structures ;  
 surfaces où projeter les images 3D sur les objets et à l’arrière-scène. 



 

POUR ALLER PLUS LOIN 
 

 

1. Exprimer une vision scénographique personnelle, en réalisant un croquis 
ou une maquette de l’espace scénique, qui propose des concepts 

novateurs au niveau de l’architecture du cadre de représentation (p. ex., 

proportions exagérées, plan incliné, paliers de divers niveaux, objets sur 

lesquels projeter les images 3D). 

 

2. Adopter une autre approche interdisciplinaire, c’est-à-dire en s’inspirant 
de formes artistiques autres que le théâtre, pour réaliser des concepts 

éclatés pour des costumes, accessoires et maquillages.  

 
 
 

 



EXPÉRIMENTATION 
Mise en place des comédiennes et des comédiens 

Établissement des personnages et expérimentation du chœur 

Direction des comédiennes et des comédiens  

Travail de synchronisme et d’enchainement 

Répétitions 

 



MISE EN PLACE DES COMÉDIENNES 

ET DES COMÉDIENS 
 

Amorce pour le travail en chœur  

 
1 — Échauffements en grand groupe pour développer la fluidité 

des mouvements : 

 
 plier les genoux, descendre très lentement, puis remonter ; 
 expérimenter avec des séquences gestuelles (p. ex., plier les genoux, 

lever un bras, le redescendre, monter les deux bras, les 
redescendre) ; 

 
2 — Exercices pour développer la technique du chœur : 

 
 se placer selon de petites équipes condensées (forme triangulaire) ;  
 se déplacer en suivant le cue donné par une personne devant, en 

observant avec la vision périphérique ; 

 faire une séquence de mouvements à l’unisson : avancer lentement 
dans une direction donnée ; répéter les gestes plus rapidement, plus 
lentement. 

 



ÉTABLISSEMENT DES PERSONNAGES ET 

EXPÉRIMENTATION DU CHŒUR 
  

1. Exploration du potentiel du chœur et détermination des personnages à être interprétés par 
un chœur qui travaillera à l’unisson. 

 

2.    Attribution des rôles et regroupement selon les chœurs/personnages individuels. 
 

3.    Découpage scène par scène pour le travail d’équipe à effectuer en parallèle. 
 

4.    Mise en place au moyen d’exercices, selon les rôles : 
 répétition en pièces découpées des diverses séquences chorégraphiques (p. ex., 

mouvements du géant, séquence du chœur de guerriers, scène d’attaque du géant); 
 répétition du chœur, à l’unisson, qui représente le guerrier (4 personnes). 
 

5.    Exercices physiques en petites équipes pour préciser la mise en place des chœurs (p. 
 ex., comédiennes et comédiens formant un même personnage). 

 

6.    Attribution des accessoires servant à unifier les personnages joués par un collectif 
 (masques pareils pour les guerriers; grand masque pour le géant, la belle Huronne). 
 

7.   Explorations sommaires au moyen d’exercices pour travailler la gestuelle et l’emploi     

 des masques, par exemple :  
 mouvement du masque tenu dans une main; 
 transfert à une autre main;  
 manipulation au moyen des poignées; 
 dissimulation des corps derrière un grand masque (Kitchekewana) pour donner l’illusion 

d’unité. 

 



DIRECTION DES COMÉDIENNES  

ET DES COMÉDIENS 
  

1. Création des compositions scéniques dans une 
recherche dirigée par la metteure en scène, en 

collaboration avec les comédiennes et comédiens; 

 
2. Association des mouvements aux parties du récit, 

selon les actions scéniques :  

 
 intro qui situe l’action (forêt) et apparition de la belle 

Huronne; 

 enlèvement de la belle Huronne par le géant 
Kitchekewana; 

 fuite de la belle Huronne qui retourne vers son village; 
 bataille entre les guerriers et le géant; 
 naissance des îles lorsque Kitchekewana lance des 

poignées de terre; 
 mort de Kitchekewana , ce qui crée l’île Travers, dite 

Tombeau du géant;  



3. Travail à l’unisson pour arriver au synchronisme 
des mouvements des groupes qui interagissent 

(p. ex.,  chœurs et Kitchekewana). 

 

4. Reprises de séquences pour faire progresser     
 avec souplesse le récit, par exemple 

 pour la chorégraphie d’attaque :  

 
 Kitchekewana attaque les guerriers; 

 coup encaissé collectivement par le chœur des 
guerriers; 

 changements de côté de scène, déplacement 
des deux camps; 

 contre-attaque des guerriers. 

 

5. Peaufinage de l’expression corporelle pour 

 permettre les effets voulus : 

 
 variations de l’intensité, du rythme, de la force, 

de la qualité et de la vitesse des mouvements (p. 

ex., au ralenti, suspension du geste, gros pas 
exagérés); 

 techniques pour travailler de l’énergie (p. ex., à 
la fin du mouvement, amplification du 
mouvement de la main tenant le masque en 
poussant un coup fort dans les airs à la fin pour 

ponctuer le geste). 

 



TRAVAIL DE SYNCHRONISME ET D’ENCHAÎNEMENTS 

 

 

 

 

 

 

 

   
1.  Travail d’enchaînements dans l’espace de la scène pour répéter les transitions 
et l’assemblage des segments (mouvements individuels rassemblés à ceux de 

groupe). 

 

2.   Association de cues servant à guider le jeu :  
 signe donné par un individu pour déclencher des séquences de mouvements;  
 compte de secondes pour marquer le temps pendant lequel il faut soutenir un 

mouvement). 



RÉPÉTITIONS 

  
1. Enchaînements chronologiques des 

scènes : 
 permettre à l’équipe technique 

de connaître à fond la pièce 

dans son ensemble. 

 

2. Répétitions cue à cue : 
 créer des repères entre la 

technique et l’action sur scène 

et pour que l’équipe technique 

affine le son, l’éclairage et les 

projections. 

 

3. Répétitions de l’ensemble : 

  pour assurer la fluidité. 

 



PRODUCTION  
Vidéo de la création collective expérimentale À masques ouverts 

https://www.youtube.com/watch?v=LVEm_J1HP6M 

Pour aller plus loin  

Feuille de route : Tu es metteur – metteure en scène     

https://www.youtube.com/watch?v=LVEm_J1HP6M
https://www.youtube.com/watch?v=LVEm_J1HP6M


POUR ALLER PLUS LOIN  
 

 

 

 

 
1. Reprendre le même processus pour une autre légende. 

 

2. En partant des matériaux visuels et sonores non utilisés, concevoir un 

autre récit entièrement différent qui pourrait intégrer ces éléments.  

 
3. Planifier et réaliser une courte production dont le thème traite d’un fait 

historique, d’une légende ou d’une innovation contemporaine. 

 

1. Suivre la feuille de route des étapes du processus de création : Diapo 35 

à 39. 

 
2. Autres à partager : info@afeao.ca 

 
 

mailto:info@afeao.ca


Feuille de route ÉVALUATION EN 

CONTINU DE L’ÉLÈVE 



 Tu es metteur – metteure en scène 
 

Explore le défi qui t’est donné :  aves les membres de ton équipe, évaluer  des 

éléments scénographiques  et planifier la mise en scène d’une création collective 

expérimentale qui répond au titre À masques ouverts.  
 
 

 

  

 EXPLORATION  
Démontres-tu ta curiosité dans plusieurs matières étudiées(fait historique, légende ou 
créations traditionnelles et contemporaines)  et pour connaître les points de vue des autres 
personnes de ton équipe ?  

As-tu annoncé tes attentes quant aux choix à faire par tous les membres de ton équipe en 
prévision de la mise en scène (motivation, précision, étendue et rigueur) 

As-tu suggéré à tes camarades de chercher des idées, ressources auprès des enseignants 
d’autres disciplines en lien avec le sujet?  
(histoire, français, sciences sociales, sciences) 

Dans l’exploration du sujet, tiens-tu compte des aptitudes, des expériences et des 

connaissances individuelles des membres de ton équipe de travail ? 

As-tu organisé une mise en commun des idées et des recherches de tous les membres de ton 
équipe en intégrant la diversité culturelle ? 

Peux-tu rallier les idées de tes camarades de l’équipe de manière inventive ? 

Es-tu ouvert à l’exploration novatrice des questions soulevées ? 

As-tu posé un regard critique sur la pratique de ton rôle de metteur en scène et de ce que 
cela implique ? (p.ex.  leadership, planification, regard critique) 



 Tu es metteur – metteure en scène 
 

Planifie et expérimente les composantes d’une courte production dont le thème 

traite de  l’adaptation d’un fait historique, d’une légende ou d’une innovation 

contemporaine.  
 
 

 

  

 EXPÉRIMENTATION 
 

 Travailles-tu en collabores-tu avec tes camarades et intègres-tu leur point de vue? (p. ex, 
mime et silence dans une séquence de la production au lieu de voix). 

 Pendant les exercices d’expérimentation, discutes-tu avec tes camarades pour accueillir la 
diversité culturelle et leur vision du monde ? (p. ex. choix d’accessoires éloignés des 
stéréotypes). 

 Es-tu à l’écoute des sensibilités et de la perception des membres de l’équipe ? (p. ex., 
désaccord sur l’utilisation de l’espace, intérêt dramaturgique, support musical, mouvements 
chorégraphiés sur scène). 

 Les activités que tu proposes poussent-elles assez la prise de risques créatifs ? (p. ex., 
recherche d’un moyen différent d’entrer et sortir de scène, projection d’images en noir et 
blanc). 

 Expérimentes-tu avec tes camarades des activités habituelles et recours-tu à des outils 
technologiques qui les transforment ? (p. ex., production minimaliste qui laisse place à la 

technologie). 

As-tu organisé une rétroaction aux divers exercices d’expérimentation ? (p.ex., expression 
possible de chacun, variété, vitesse et amplitude des mouvements dans un chœur) 

 Reconnais-tu, dans la rétroaction, les idées de chacun et leurs compétences ? 



Réalise  une courte production dont le thème traite de l’adaptation d’un fait historique, d’une 
légende francophone du Canada ou d’une innovation contemporaine.  

PRODUCTION  
 As-tu réalisé une création originale, de qualité esthétique et artistique, dans laquelle comédiens et 

techniciens se sont exprimés personnellement ?  

 As-tu planifié la diffusion de ta réalisation scénique ? Par quels moyens ? (P.ex., présentation à un public, 
diffusion ciblée de diaporamas photo commentés, vidéo, montage photographique par le biais du site web 
de l’AFÉAO-volet place aux élèves) www.afeao.ca. 

 As-tu appliqué de manière expérimentale et novatrice des conventions de mise en scène ? (p.ex., 
présences d’éléments scénographiques – lieu de présentation). 

 As-tu réalisé une mise en scène qui tient compte de la visibilité et de la compréhension du public visé et 
qui témoigne de risques créatifs ? 

 As-tu négocié si nécessaire les enchainements des parties de la production, les cues fondus dans le 
déroulement de la production ? As-tu réorienté si nécessaire le déroulement de la présentation ? 

 As-tu partagé tes réflexions avec celles des membres de l’équipe à la suite des pratiques. As-tu pensé à 
aller chercher de l’aide dans la communauté si nécessaire pour aller plus loin ? 

 Acceptes-tu la rétroaction des comédiens et des techniciens pendant la répétition? 

 As-tu travaillé de manière démocratique et proactive avec les membres de l’équipe pour réussir au 
maximum la démarche artistique ? (besoins technologiques — accessoires-lieux-invités pour la 
présentation-diffusion de l’outil final : vidéo – diaporama ou autre moyen novateur) 

Tu es metteur – metteure en scène  

http://www.afeao.ca/


RÉTROACTION/ÉVALUATION 
 

 As-tu réalisé une mise en scène de qualité esthétique et artistique en lien avec ton niveau 

d’études et qui témoigne d’une prise de risques créatifs? 

 As-tu produit une mise en scène qui reflète un cheminement de collaboration tant au 
niveau des idées, que des expérimentations et des choix personnels des membres de 
l’équipe, techniciens et comédiens? 

 As-tu rallié une équipe dans laquelle la diversité culturelle a été respectée? 

 As-tu permis à chaque personne du groupe de s’exprimer  tout en prenant la 
responsabilité de son propre apprentissage? 

Tu es metteur – metteure en scène  

La mise en scène est terminée et a été présentée. PRÉPARE UN TEXTE en répondant 
aux questions suivantes .Tes commentaires permettront de valoriser ta démarche lors 
de l’entretien d’évaluation.  



L’AFÉAO remercie : 

  
 le ministère de l'Éducation de l’Ontario de son soutien financier pour l'élaboration de 

cette ressource. Celle-ci a été conçue par l'AFÉAO et ne représente pas 
nécessairement l'opinion du Ministère. 

 

 les artistes collaborateurs :  

Benoît Côté, Benoît Garant, Miriam Cusson, Joseph Muscat,  
 

 le Collège Notre-Dame de Sudbury : en particulier les élèves d’arts médiatiques et 
d’arts visuels de Julie Courtemanche, enseignante.  

 

 l’école secondaire Macdonald-Cartier de Sudbury : les élèves des enseignants d’arts 
visuels d’Yvonne St-Onge, et de musique de Jacques Grills; et Lyane Bouffard-Alberton, 

enseignante en théâtre. 
 

 le Collège Boréal pour son accueil; Isabelle Ratté pour son aide. 
 

 Mélanie Smits, conseillère en Études autochtones au Conseil scolaire catholique du 
Nouvel-Ontario. 

 

Ce document est en cours d’élaboration. Pour l’enrichir, pour tout commentaire qui pourrait l’améliorer ou pour des 
coquilles linguistiques oubliées, communiquer avec : info@afeao.ca 

 
Équipe de l’AFÉAO ayant travaillé à ce projet: Colette Dromaguet, Paulette Gallerneault, Marianne 
Perron-Gadoury. 
Concept et crédit photo : Colette Dromaguet. 
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